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332 Rezensionen

Des gravures dans le texte reproduisent des portraits, des scenes revolutionnaires, mais aussi 

des caricatures. On citera par exemple la remarquable image contre-revolutionnaire de la page 

171, »Le gouvemement revolutionnaire de la France de Mirabeau ä Robespierre« qui 

represente le squelette de la mort muni de sa faux et juche sur une guillotine trainee par un lion 

furieux que montent bizarrement quatre cavaliers...

Enrichi d’une carte hors-texte des plus utiles sur le Palatinat en 1789, d’un index, d’une 

bibliographie placee apres l’introduction generale, l’ouvrage enchantera quiconque souhaite 

connaitre la Revolution par la voix de ceux qui Font faite ou vecue.

Roland Marx, Strasbourg

Axel Kuhn u.a., Revolutionsbegeisterung an der Hohen Carlsschule, Stuttgart (Frommann- 

Holzboog) 1989, 189 p.

Voici un petit livre tres agreable ä lire et qui presente une approche originale de la Revolution 

fran^aise. On pourrait parier de reportages ou de nouvelles Htteraires si le dernier chapitre ne 

traduisait les intentions fort serieuses des auteurs. Ceux-ci ont voulu marquer ä leur fa^on le 

bicentenaire de la Revolution fran^aise en groupant les recits autour de la Hohe Carlsschule - 

universite depuis 1781 - de Stuttgart. Nous y voyons comment le milieu eclaire de cette 

capitale a vecu les evenements parisiens. La perception du phenomene revolutionnaire a ete 

ressentie differemment selon les milieux et les circonstances: bals masques des etudiants, 

arrestations, nouvelle mode feminine, voyage du duc Charles Eugene ä Paris (printemps de 

1791), presence a Strasbourg du publiciste Cotta ou du peintre Josef Anton Koch admis par la 

Societe des Amis de la Constitution. Tous les tableaux - un par chapitre - relatent Fefferves- 

cence des milieux eclaires wurtembergeois. L’intention des auteurs reste eenes celle de decrire 

les grands moments d’emotion, mais apres les avoir evoques avec une prenante vivacite, ils ont 

etabli in fine de leur ouvrage le bilan de leurs reflexions. Les demieres pages ont pour titre: 

»Deutschland und die französische Revolution«. Plusieurs idees sont mises en avant: la 

Revolution fran<jaise a suscite une enorme Sympathie dans les milieux eclaires jusqu’au 

regicide. On peut alors differencier trois types d’hommes politiques en Allemagne: les 

conservateurs qui ont toujours rejete la Revolution, les liberaux qui Font approuvee jusqu’au 

21 janvier 1793 et qui continuent ä croire aux ideaux de 1789 et les jacobins qui acceptent et 

approuvent les evenements apres 1793. Certaines regions allemandes ont manifeste une 

sensibilite plus grande a Fegard de la Revolution que d’autres. On peut relever les troubles 

dans les campagnes des regions rhenanes a Fautomne 1789 et les revoltes rurales en Saxe de 

1790. Dans certaines villes, il y a eu des revoltes ainsi ä Hambourg (aoüt 1791), en Silesie (mars 

1793), a Stuttgart (1794). Les desordres de Iena en juin 1792 provoquerent le depart de 600 

etudiants vers Erfurt. Le club des jacobins d’Altona a ete fort actif, mais n’oublions pas que la 

ville etait alors integree au Dänemark. Tous ces courants n’ont pas suffi ä provoquer la 

Revolution en Allemagne. Des tentatives ont ete faites pour creer une Republique; on note 

deux succes ephemeres (Mayence en 1792-1793; Cisrhenanie en 1797) et des echecs (Republi

que du Sud de FAllemagne en 1799). La politique de reaction n’est pas oubliee; le lecteur 

fran^ais appreciera certaines remarques. La fuite d’Euloge Schneider de Bonn a Strasbourg est 

ainsi presentee comme le premier cas spectaculaire de repression dans les milieux universitaires 

(p. 166). Les auteurs restent neanmoins convaincus que les racines de la democratie 

en Allemagne se trouvent aussi dans la Revolution. Ce livre alertement ecrit, illustre 

par des reproductions en couleurs, avec un precieux index de noms de personnes, merite 

largement d’etre connu par tous ceux qui s’interessent ä Fopinion publique de Fepoque 

revoltionnaire.

Jean-Pierre Kintz, Strasbourg


